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• Le Canadien termine son 

voyage par une défaite
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Encore beaucoup de mois difficiles, mais...

Le pire est derrière nous
■ —Trudeau

OTTAWA (PC) — Les program­
mes de création d'emploi du gou­
vernement ne feront pas ‘*une brè­
che importante" dans le pire pro­
blème de chômage au Canada de­
puis la dépression, a reconnu di­
manche le premier ministre, M. 
Trudeau.

Durant une interview de 30 minutes 
à la télévision du réseau anglais de

Radio-Canada. M. Trudeau a dit qu'il 
voyait à certains signes que “le pire 
est derrière nous" mais il a prédit 
qu'il y aura encore “beaucoup de 
mois difficiles, surtout dans le domai­
ne du chômage".

Tout en se disant désolé pour les 
sans-travail, le premier ministre a dit 
qu'il n'éprouvait pas de remords et 
qu'il n'était pas déprimé par les sta­
tistiques courantes du chômage — 1.5 
million de personnes sans emploi, ou 
12 p.c. de la force ouvrière — parce 
que son gouvernement essaie de faire 
quelque chose.

Mais le Canada ne peut agir seul, 
soutient-il.

Reprenant un thème de ses trois 
émissions télévisées d'octobre. M. 
Trudeau a dit que le redressement 
économique et de nouveaux emplois 
dépendaient surtout du redressement 
à l'étranger, qui permettrait aux 
étrangers d'acheter plus de biens ca­
nadiens.

Il a refroidi toute attente que des 
dépenses accrues d'Ottawa et des pro­
vinces — auxquelles on a fait allusion 
la semaine dernière à la réunion des 
ministres des Finances — seront un 
remede magique.

“Si vous demandez si elles feront 
une vraie brèche dans le chômage, la 
réponse est qu elles ne feront pas une

brèche importante ", a dit M. Tru­
deau.

“Parce que. je le repète, le Canada 
est une nation commerciale. Et tant 
que nos partenaires ne voudront pas 
sortir de leur marasme économique et 
ne pourront acheter de nous", et tant 
que les Canadiens ne découvriront pas 
qu'ils ne peuvent attendre une amélio­
ration de leur économie qu’en rede­
venant des consommateurs de mar-

Les programmes 
de création 
d'emplois ne 
feront pas une 
brèche importante 
dans le pire 
problème de 
chômage depuis
la dépression.

— Trudeau

chandises. il (le redressement) ne se 
fera pas."

Ottawa doit être prudent en stimu­
lant l'économie — l'effet des dépenses 
accrues du gouvernement — pour être 
sûr que les industries canadiennes en 
profiteront pour éviter d'alimenter de 
nouveau l'inflation.

Comme exemple de stimulants bien 
choisis, il a signalé des milliards à 
être dépensés pour moderniser les 
chemins de fer et des subventions à 
ceux qui achèteront une maison pour 
la première fois.

“Il y a donc des choses à faire", 
dit-il.

“Mais créer des espoirs contraires 
à la réalité serait mauvais; ce serait 
trahir le peuple et le tromper.”

Sujets divers

Le ministre des Finances. M. Marc 
Lalonde, et ses homonymes provin­
ciaux. ont convenu la semaine derniè­
re d'une esquisse de programme de 
travaux publics et de construction de 
logements.

M. Trudeau a promis des initiatives 
fédérales dans ce domaine et M. La­
londe a laissé entendre qu elles pour-
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18,000 VISITEURS
Le 15ème Salon des métiers 

d'arts de l'Estrie a pris fin hier 
après avoir attiré une foule record 
de 18,000 visiteurs. En fait, a pré­
cisé le directeur Marc Simoneau à 
Pierre Saint-Jacques, plusieurs ar­

tisans avaient tout vendu quel­
ques jours seulement après l'ou­
verture et l'achalandage a à peine 
ralenti au moment de la panne 
d'électricité mardi dernier.
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CRDE ET DÉPUTÉS
Le Conseil régional de déve­

loppement a rencontré samedi les 
députés fédéraux de la région 
pour y discuter des dossiers les 
plus importants pour la région. 
Mais, a prévenu le député de 
Shefford, M. Jean Lapierre, ce fut 
davantage un échange d'informa­
tions que de solutions. Le groupe 
en arrivera d'ailleurs peut-être à 
ce niveau lors d'une prochaine 
rencontre en janvier.
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raient être financées en augmentant 
le déficit prevu de $23.6 milliards.

Le premier ministre a écarté l'idée 
que le marasme économique nuisait 
aux chances de réélection du Parti li­
beral. disant que “ce n'est guère un 
motif d'inquiétude pour moi".

Les partis de l'opposition devront 
montrer comment iis pourraient 
mieux faire parce que “les gens ne 
changent pas de médecin simplement 
parce qu'ils sont malades, particuliè­
rement si l'autre médecin, un peu 
plus loin, échappe ses pilules et brise

son thermomètre parce qu'il ne sait 
que faire"

Il est aussi reste dans le vague 
quand on l a interroge sur ses projets 
de retraite, disant qu'il ne répondait 
pas a de pareilles questions parce 
qu elles créaient de l’incertitude.

M Trudeau a de plus déclaré que la 
réforme constitutionnelle n’était pas 
une priorité mais qu’il discuterait vo­
lontiers de questions comme la réfor­
me du Sénat au printemps prochain si 
cela pouvait réduire le sentiment ré­
gional d’alienation.
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• Une bouteille de bière entre les jambes et une caisse 
de 24 comme compagnon de route, selon des témoins
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Des centaines de milliers de 
fonctionnaires en chômage?

WASHINGTON (AP) — Des centaines de milliers de fonctionnaires 
américains risquent le chômage à la suite de l’impasse atteinte par les 
discussions budgétaires.

Les négociateurs du congrès ont 
poursuivi leurs débats toute la 
journée de dimanche, sous la me­
nace d'un veto présidentiel, pour 
arriver à un compromis entre les 
propositions du Sénat et de la 
Chambre des représentants. Les 
discussions ont été ajournées à la 
chambre tard dans l'après-midi.

Cette situation risque de bloquer 
les activités du gouvernement.

La première puissance écono­
mique du monde est une fois de 
plus menacée de paralysie admi­
nistrative par manque de crédits.

Ce n'est pas la première fois 
que les désaccords entre la 
Maison-Blanche et le Congrès re­
tardent l'adoption du budget de la 
nation bien au-delà du début de 
l'année fiscale le 1er octobre.

Mais l’opposition croissante à la 
politique économique suivie par le 
président Reagan pour tenter de 
sortir les Etats-Unis de la réces­
sion a rendu cette année les com­
promis encore plus difficiles que 
d'habitude.

Le principal sujet de désaccord 
est un plan de financement de tra­
vaux publics pour créer rapide­
ment des emplois.

Les démocrates, qui ne sont pas 
tous d'accord entre eux, veulent y 
consacrer jusqu'à $5 ou $6 mil­
liards.

Le président veut bien d'un pro­
gramme de travaux, mais à con- 
diion qu'il soit financé par une 
surtaxe sur l'essence. Les républi­
cains conservateurs s’y opposent. 
C'est le cercle vicieux.

Pologne: l'état de guerre 
suspendu le 31 décembre

VARSOVIE (AFP) — Le conseil d’Etat polonais a décidé de ‘‘suspen­
dre l’état de guerre sur tout le territoire polonais le 31 décembre 1982”, 
a annoncé dimanche soir la radio polonaise.

Cette décision du conseil d'Etat fait 
suite au vote samedi par la diète 
d'une loi permettant au conseil d’Etat 
de suspendre, de leveitou de rétablir 
à tout moment, sur avis du conseil 
des ministres, tout ou une partie des 
décrets de l'état de guerre.

La diète avait adopté à l'unanimité 
moins neuf abstentions, deux projets 
de loi sur la suspension de l’état de 
siège, malgré l’avis défavorable de 
l'épiscopat polonais, qui a fait connaî­
tre son point de vue dans une lettre 
adressée à la présidence de rassem­
blée.

La suspension de l'état de siège 
aura pour effet d'abolir la pratique de 
l'internement préventif, ce qui doit 
entrainer la libération des derniers in­
ternés, à condition qu'ils n'aient pas 
fait l'objet de poursuites judiciaires.

En fait, il s'agissait pour le pouvoir

militaro-communiste du général Woj- 
ciech Jaruzelski, mis en place le 13 
décembre 1981. d’instaurer un sys­
tème juridique de transition qui reste­
rait en vigueur jusqu’à la levée pure 
et simple de l’état de siège.

Mais les évêques polonais relèvent, 
qu'à bien des égards, on a profité de 
l’occasion pour renforcer l’arsenal de 
mesures répressives à la disposition 
du gouvernement.

Les évêques, qui s'en prennent par­
ticulièrement aux possibilités de “li­
cenciement arbitraire” qu’ouvre la 
nouvelle législation ainsi qu'aux me­
naces d exclusion de l’université pe­
sant sur les étudiants en cas d’indis­
cipline. ont des paroles d'une rare fer­
meté pour dénoncer cet arsenal de 
sanctions: cela relève, écrivent-ils, 
d'une “sorte /de tereur psychique”.

Fin de semaine occupée 
pour le Père Noël
• 900 enfants visités... avec un coup 

de pouce des pompiers
• Noël communautaire à d Youville 

et Le Phare
• Mini-parade à Fleurimont

Le zoo de Granby 
ouvert toute l'année?

GRANBY (PC) — Les responsables 
du jardin zoologique de Granby son­
gent sérieusement à en ouvrir les por­
tes douze mois par année, ce qui ne 
coûterait que $50,000 de plus en frais 
d'opérations Le projet pourrait être 
réalisé d’ici trois ou quatre ans.

Un itinéraire de visites du site réa­

ménagé serait des plus facile à orga­
niser et on n'exclut pas un circuit de 
ski de fond entre les diverses attrac­
tions Le directeur général du jardin 
zoologique. M. Germain Couture, de­
meure toutefois prudent face à cette 
dernière possibilité mais parle d’une 
ouverture permanente du site avec 
conviction.
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Le 15e Salon
des métiers

d'art des 
Cantons de
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Succès phénoménal: 
plus de 18,000 visiteurs
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Le 15e Salon des métiers d'art des Cantons de l'Est est tombé 
dans l'oeil des gens comme en témoigne l'affluence de visiteurs 
qui a caractérisé cet événement. (photo La Tribun*)
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MARATHON - CARTE BLEUE
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LE 16 DECEMBRE 1982

MARATHON - CARTE JAUNE
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NOUS AVONS 
AU MOINS 

UN GAGNANT

CONSERVEZ
VOTRE CARTE JAUNE AFIN 

DE PARTICIPER A UN “BINGO” 
ADDITIONNEL D’UNE VALEUR 

DE $500.00 QUI DEBUTERA 
MERCREDI—22 DECEMBRE 82 

CONSERVEZ DONC 
VOTRE CARTE JAUNE
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par Pierre Saint-Jacques

SHERBROOKE - Des 
chiffres fantastiques (au- 

delà de 18 üüü visiteurs et hier, 
dernier jour du Salon, plus de 4 
000), un public de satisfait à très 
satisfait, des artisans au sourire 
éclatant, des idées plein la tête 
pour l’an prochain et un vif désir 
de voir naître un jour le 20e Sa­
lon des métiers d’art des Can­
tons de l’Est!

Pourtant ce n’est que le 15e qui 
vient de se terminer, mais ça ne fait 
rien et Marc Simoneau, directeur 
général du Salon et des Métiers 
d’art des Cantons de l'Est, qui jubi­
lait devant ce succès phénoménal 
voit le 20e comme si c’était fait..

“Il n’y a jamais eu de temps 
creux (sauf peut-être le jour de la 
panne de courant) et c’était toujours 
plus de 1 000, parfois 1 200 même 1 
500 visiteurs en moyenne par jour... 
cela durant des jours de semaine.”

Le 15e Salon des métiers d’art est 
tombé dans l'oeil des gens. C’était 
d’ailleurs le plus gros en terme'de 
participants, tant du côté du public 
bien sûr que du côté des artisans au 
nombre de 44 répartis dans 42 kios­
ques. A ce nombre s’ajoutait une 
participation collective de 20 arti­
sans.

El Marc Simoneau de poursuivre: 
“Comment qualifier ce Salon9 La ré­
ponse je l’ai dans le sourire des ar­
tisans et dans les commentaires du 
public qui s'est dit majoritairement

satisfait et même très satisfait. 
Comment expliquer cette popula­
rité? La variété y est pour beaucoup 
comme en fait foi cette remarque du 
public: même s’il y a 11 potiers, il 
n’y en a pas un pareil’ C’est ce qui 
fait la différence et en plus, il y 
avait la qualité du produit offert.”

Et Lan prochain...

La réponse du public était telle­
ment forte qu’après quatrç ou cinq 
jours, certains artisans avaient déjà 
tout vendu. “Mais ils devaient quand 
même rester sur place et exposer 
leurs oeuvres même si elles étaient 
marquées vendues. On peut expli­
quer cela avec la grande affluence 
mais aussi à cause de la crainte 
éprouvée par certains artisans de­
vant la situation économique.”

Préparé depuis septembre par les 
membres des Métiers d'art des Can­
tons de l'Est dont plusieurs ont par­
ticipé comme exposants, le 15e Sa­
lon des Cantons de l'Est est le-troi­
sième en importance après Montréal 
et Québec; il est cependant le deu­
xième plus vieux après Montréal (27 
ans).

M. Simoneau a bien voulu révéler 
quelques idées qu'il mijote pour l’an 
prochain: notamment pousser da­
vantage au niveau de la décoration 
intérieure et avoir plus d’exposants 
(il croit qu’on pourrait facilement 
dresser une soixantaine de kiosques 
sans nuire à la circulation). “Le Sa­
lon est en même temps un point de

vente mais également un outil de 
promotion pour la boutique de la rue 
Dufferin où on envisage de tenir plu­
sieurs événements au cours de l’an­
née.”

Après avoir présidé durant deux 
ans les destinées des Métiers d’art 
des Cantons de l’Est, voilà que Marc 
Simoneau se retrouve comme direc­
teur général depuis septembre. La 
Tribune lui a demandé s’il n’y avait 
pas un danger de nommer à un tel 
poste un artiste (il est potier) qui 
parfois ont tendance à avoir la tête 
dans les nuages: “Oh non, dira-t-il 
en riant, je suis assez terre-à-terre 
et quand je compte l’argent des au­
tres je fais encore plus attention. Et 
je possède quand même dix ans de 
métier comme potier et autant d’ex­
positions, alors on apprend vite à 
compter.”

Il reconnaît pour le Salon avoir 
été aidé d’une façon fantastique par 
la secrétaire du directeur général. 
Pierrette Lépine qui voyait à la 
comptabilité, à la paperasse alors 
que lui se chargeait de vendre le Sa­
lon aux artisans, au public et aux 
médias.

Et les artistes qu’en pensent-ils?

“C’est ma première expérience. 
Je m'étais amené un inventaire de 
fou et vous voyez, je dois mettre des 
hélicoptères pour boucher les 
trous!” Pour le "jouettier” Michel 
Bélisle, d’Asbestos, cette expérience 
est devenue révélation. “Il y a l’as­
pect vente, bien sûr; après cinq 
jours j’avais déjà atteint mon objec­
tif... mais il y a plus: l’aspect com­

mentaires des gens. Le fait d’avoir 
le commentaire directement des 
gens ça vaut autant que l’argent, 
c’est pour moi ce qu’il y a de plus 
enrichissant. J’ai déjà de nouvelles 
idées pour l'an prochain.”

Pour André Lessard, un maître 
dans l’art du tissage, de Sherbrooke, 
il qualifie le 15e Salon de beaucoup 
mieux que le précédent (le 14e) sur­
tout pour la variété des produits of­
ferts et pour le soin apporté dans la 
décoration intérieure et extérieure.
"Cette année c'est stimulant; ça va 
redonner un regain aux métiers 
d'art; les gens sont intéressés et 
nous sommes encore plus intéres­
sés; ça donne le goût d'amener du 
différent. Un tel événement et une 
telle participation encouragent à fai­
re un effort supplémentaire.”

Venant des limites de l'Estrie et 
de l'orée de la Rive-Sud, plus préci­
sément de St-Armând, Michel Viala, 
un potier, a raconté qu'il en était à 
sa première participation en Estrie 
et que ce Salon avait une dimension 
plus humaine que tous les autres 
auxquels il avait participé, notam­
ment à Montréal. “Les gens vien­
nent. touchent et ça me fait particu­
lièrement plaisir et c'est un public 
averti à part ça.”

11 a précisé n’être aucunement 
perdant en participant à un Salon de 
moindre importance "car plus c’est 
gros plus tu dois investir économi­
quement et physiquement; en tout 
cas moi. ici. ça correspond mieux à 
mes aspirations et j’espère bien y 
revenir.”

La Féérie des neiges: ça promet...
SHERBROOKE (psj ) — Agée à pei­

ne de deux ans. devenué grosse com­
me une boule de neige arrivant au bas 
de la pente qu'elle vient de dévaler, la 
Féerie des neiges, édition 83. même si 
elle évoque en tout premier lieu le 
blanc de la neige... en promet de tou­
tes les couleurs.

L'échéancier est respecté, l’atelier 
de la rue Grandes-Fourches bourdon­
ne d’activité, le secrétariat de la Ter­
rasse Galt répond à toutes les ques­
tions. les 40 bénévoles et 20 perma­
nents (engagés grâce à des subven­
tions du provincial et du fédéral) ont 
depuis longtemps craché dans leurs 
mains... si bien qu’à un mois à peine 
du grand depart, on devine déjà à quoi 
cette Féerie ressemblera.

"Tout va très très bien; le pro­
gramme officiel vient de sortir des 
presses et il sera présenté en confé­
rence de presse le 5 janvier; les du­
chesses vendent les macarons depuis 
déjà trois semaines ou un mois et la 
réponse du public a été excellente 
puisqu’on a dû passer une autre com­
mande de macarons; enfin l'échéan­
cier est en tout point respecté.”

Ainsi s’exprimait M. Denis Lefeb­
vre. responsable du protocole au sein 
de l'organisation de la Féerie des nei­
ges, alors que La Tribune l'interro­
geait sur les préparatifs entourant la 
fête par excellence de l’hiver sher- 
brookois et estrien.

Les organisateurs misent beaucoup 
sur la participation de la famille, que 
la Féerie soit considérée comme une 
fête de famille. Le programme a 
d'ailleurs été pensé en conséquence.

Même si le grand lancement de ce 
programme officiel se fera en début 
de janvier. La Tribune a demandé à 
quoi ressemblerait un peu cette pro­
chaine fête des neiges du 22 au 30 jan­
vier 1983.

Si le lieu principal, le coeur de la 
fête, demeure la pente King dans le 
centre-ville de Sherbrooke, les sites 
sont nombreux: parc Jacques-Cartier 
pour camping d’hiver, Lac des Na­
tions pour le bain des ours (des sca­
phandriers qui affronteront les eaux 
sombres et glacées de la rivière Ma­
gog). le Champ de Mars pour une 
compétition de moto sur glace, l’a- 
rena Yvan Dugré pour un tournoi de 
ballon sur glace, sur un terrain vacant 
angle King et Belvédère d'où surgira 
une montagne de glace contre laquelle 
se mesureront des alpinistes chevron­
nés et feront de l'escalade urbaine, le
10 kilomètres du président, course 
dont le trajet n'est pas encore connu 
mais à laquelle participeront des 
athlètes renommés, etc.

Ces nombreux sites, et d’autres que 
l’on ne peut pas tous nommer, prou­
vent bien que la Féérie prendra d'as­
saut toute la ville de Sherbrooke.

Parmi les activités marquantes, il y 
aura le lancement de la Féerie, le 22 
janvier, avec le couronnement de la 
reine, la soirée Méritas le 26 alors que 
les athlètes de la région seront hono­
rés. la soirée populaire le 28 au Palais 
des glaces (que l'on érigera à l'angle 
des rues King et Couture) suivie de la 
tempête féerique alors que l’on sau­
poudrera de neige la pente King. Le 
30 pour finir en beauté cette semaine 
de rêves, il y aura un feu d’artifices... 
ce qu'on ne voit pas souvent durant la 
saison froide.

Durant toute la durée de la Féerie.
11 y aura des activités de toute sorte, 
notamment de l’animation continuelle 
au Palais des glaces avec orchestre et 
tout le bazar, du patinage de fantai­
sie. des sauts acrobatiques, une petite 
soirée "Bud”. du curling et le fameux

défilé de nuit que l'on fera cette an­
née entre 18h00 et 20h00 afin que toute 
la famille puisse y assister, jeunes et 
moins jeunes.

Il n’y a pas à sortir de là, la pro­
chaine Féerie est bel et bien enclen­
chée... et ça promet.

Et ce qui ajoute à l’orgueil des or­
ganisateurs c’est que les subventions 
importantes reçues des deux gouver­

nements servent uniquement à donner 
de l'emploi à ceux qui n’en avaient 
pas et non à éponger un déficit.

D’ailleurs, de déficit on n’en prévoit 
pas: il y a les macarons, les comman­
ditaires, le p'tit boire, la subvention 
de la ville de Sherbrooke, etc. Alors 
on espère sans sortir avec tous les 
honneurs de la gloire et... sur ses 
deux pieds.

s
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M. Denis Lefebvre
K
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RÉDIGÉ EN COLLABORATION

Une famille suggère à ceux qui 
veulent partager un peu à Noël de 
faire un panier et de le porter à 
une famille de leur entourage qui 
n’est pas sur la liste officielle des 
plus démunis et qui n’osera pas 
solliciter de l'aide mais qui en 
raison du chômage et de la crise 
économique aiguë, a besoin d'un 
surplus d’attention et d'aide à 
l’occasion des fêtes... L'idée 
n'est-elle pas à retenir?

- O -

Il ne serait pas surprenant que 
le groupe “ Les Cariltoneurs de la 
Chapelle ” soit invité à d’autres 
fêtes et spectacles prochaine­
ment. Ce groupe de pensionnaires 
des appartements Mena Sen ont 
donné sous la direction de Jean- 
Benoît Marcoux une remarquable 
interprétation d’airs de Noël et 
autres compositions québécoises 
en s’accompagnant de cloches... 
Faut le faire' ! !

- O -

Jean-Charles Doyon. en per­
dant pas moins de 33 livres, a re­
trouvé la taille de ses 20 ans... le 
seul problème c’est qu'il n’aurait 
pas encore atteint ses 18 ans...

- O -

Depuis qu'il gèle à pierre fen­
dre. Jean Perreault ne craint plus 
de garer son véhicule dans son 
garage... il sait maintenant que 
l'automobile ne s'enlisera pas 
dans son entrée...

- O -

Jacques Fortier en était à sa 
sixième année comme grand res­
ponsable de la distribution an­
nuelle de jouets des pompiers de 
Sherbrooke... on dit qu’il songe à 
prendre sa retraite... c'est toute 
une besogne qu'il a accomplie 
les jeunes doivent certainement 
le voir en rêve...

- O -

Les pompiers de Sherbrooke 
pourraient en montrer à plus

d'une Madame Blancheville... le 
capitaine Fernand Croteau a pro­
fité d'un moment de répit, avant 
la distribution de jouets, pour 
montrer aux journalistes la pro­
preté qui régnait même dans les 
compartiments des camions à in­
cendie où l'on range tous les em­
bouts de lance pour combattre les 
incendies... c’est dans le très pro­
pre et très ordonné...

- O -

A l’hôpital d’Youville, en cette 
période pré-Noël, les neuf unités 
participeront à tour de rôle à un 

banquet de Noël” en compagnie 
des bénéficiaires... il s'agit d’une 
initiative pour permettre au per­
sonnel des unités de fraterniser 
avec les bénéficiaires sur un plan 
autre que professionnel...

- O -

Quand il s'agit de servir le 
café. Lizette Joyal est parfaite. 
C’est quand il s’agit de laver les 
tasses qu elle est plus faible, ou 
en tout cas moins performante...

- O -

Daniel Labonté jure que ce 
n’est pas parce qu'il veut étirer 
son argent de poche qu’il se pro­
mène les poches bourrées d’élas­
tiques...

TUILE CERAMIQUE
ROBERT VILLEMAIRE INC.

4230, King outtf, Sherbrooke, J1L 
1W6, (Face au Motel Le Réserve)

563-4030
Confit/ A vint dictator. Egalomont

m tnviux vont/ coapirtr distributeur
à dos nos prix ot nos dos tuilos

oui. Bourque

TUILE CERAMIQUE 
ROBERT VILLEMAIRE

.76437 □
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Le CRD rencontre les députés libéraux fédéraux

Les dossiers régionaux scrutés
• Peut-être des réponses en janvier

SHERBROOKE (psj) — La rencontre du Conseil régional de dévelop­
pement de l’Estrie avec le caucus libéral fédéral, à Sherbrooke, en fin 
de semaine, a non seulement permis de déblayer le terrain, d’échanger 
sur les dossiers régionaux les plus importants mais en plus a pris figure 
de moule dans lequel on coulerait des décisions importantes lors d'un 
autre meeting en janvier 1983, peut-être mieux... des réponses à des 
questions.

Car il y a aura une rencontre en 
janvier, tous les participants l'ont non 
seulement souhaitée mais l’ont quali­
fiée de nécessaire “et c'est figé dans 
le béton que cette autre rencontre car 
elle répond autant à une demande de 
la députation qu’à un désir du CRD’

; de lancer Mme Estelle Gobeil, prési­
dente de l’organisme hôte.

; On mise énormément sur la rencon­
tre de janvier car on s'attend d’avoir 
des réponses.

“Vous savez il est important de 
considérer notre réunion d aujourd'hui 
comme une session de travail où l'on 
regarde un problème, où l'on donne et 
reçoit de l’information; on ne s'atten­
dait pas à régler les problèmes au- 

. jourd'hui cependant il y a eu plus 
qu'un échange d’information, à savoir 
des engagements de démarches et il y 
a maintenant un désir très clair d'agir 
au plus tôt; ce n’est plus le temps d'é­
tudier. il faut poser des gestes."

La rencontre a duré de 09h00 à 
14h00 et selon Mme Gobeil, il ne s'y 
est pas perdu une seule minute. Quant 
aux résultats de la rencontre, elle a 
ajouté: “Cela dépasse ce que j’espé­
rais."

M. Roch Fortin, directeur général 
du CRD de l’Estrie, a commenté que 
la réunion s’était déroulée vraiment 
dans l’esprit de concertation que le 
CRD a toujours mis de l’avant. “Non 
seulement a-t-elle permis de faire le 
point sur les dossiers les plus impor­
tants mais de se stimuler sur les en­
gagements que l'on doit prendre face 
à ces problèmes. Cela ne peut qu’é­
clairer le processus de décision et évi­
ter les affrontements; par ces rencon­
tres de concertation, on remplace la 
confrontation par la coopération."

Tout ce qui était à l’ordre du jour a

été aborde: cartographie, interven­
tions de l'Office canadien du renou­
veau industriel (OCR1), situation des 
Villes frontalières, tourisme Magog- 
Orford. redécoupage des circonscrip­
tions électorales fédérales, etc.

Pour M. Fortin, il faudra de plus en 
plus des expériences de ce genre si 
l'on veut établir une véritable société 
de concertation et c'est pouquoi il faut 
les établir ces lieux de concertation. 
On ne peut agir seul et on peut agir 
ensemble si on est sur la même lon­
gueur d'ondes, si on se comprend

L'enchantement des gens du CRD 
de l'Estne est nettement partagé par 
tous les députés qui ont participé à la 
rencontre: MM. André Bachand (Bro- 
me-Missisquoi), Jean Lapierre (Shef- 
ford>. Irenée Pelletier (Sherbrooke), 
Alain Tardif (Richmond-Wolfe) et 
Claude Tessier iMégantic-Compton- 
Stanstead).

“Cordiale, bien étoffée, pleine de 
perspectives d'avenir, cette rencontre 
a permis de passer en revue les prin­
cipaux dossiers en région; ce fut plus 
un échange d’informations que de so­
lutions mais il y aura un suivi en dé­
but d'année où il sera question de 
création d'emplois, de concertation 
des divers paliers de gouvernement et 
de découpage de la carte électorale, 
entre autres" de souligner M. Lapier­
re.

Pour M. Pelletier, une telle rencon­
tre permet de sentir avec plus d'acui­
té l'ampleur des problèmes “non seu­
lement dans mon comté mais dans 
toute la région puisque le CRD est un 
organisme extrêmement important 
qui touche à tous les dossiers partout 
en Estrie; j’ai constaté qu’il y avait 
beaucoup d'affinités entre les problè­
mes vécus en région et ceux de mon

Faits divers

• Délit de fuite plutôt que la baloune!
SHERBROOKE (psj)- Parce 

qu’il craignait, ayant pris quel­
ques bières et venant d’accrocher 
un véhicule dans un parc de sta­
tionnement, de subir un test d'i- 
vressomètre et de perdre son per­
mis... un automobiliste décide de 
prendre la fuite et perd!

Les policiers, munis de la des­
cription du véhicule du fuyard 
grâce à un témoin oculaire qui 
n’avait perdu aucun détail de la 
scène, n ont pas mis beaucoup de

• 3 800 S... surtout
Après avoir fracassé une fenê­

tre du sous-sol, des voleurs ont 
pénétré dans une maison de la 
rue Descartes dans la soirée de 
vendredi pour y voler divers ar­
ticles et surtout des bijoux pour

temps à le retracer, à l'arrêter et 
à le conduire au quartier général 
de la rue Marquette.

C’est là qu’il a avoué la raison 
du vent de panique qui l’a poussé 
à quitter les lieux.

La situation n'est guère plus 
rose pour lui puisqu’il devra ré­
pondre à un délit de fuite (neuf 
points de démérite) et risque éga­
lement l’amende. C’est ce qu’on 
veut dire par “s’enlever le pied 
d'un plat pour mettre les deux 
dans une marmite".

des bijoux
une valeur de quelque 3 800 S. Ce 
n'est que tard en soirée que les 
résidents, de retour à la maison, 
ont consaté le vol avec effraction. 
Les policiers y ont été appelés 
vers minuit.

f

• Aube humide pour l'urgence
Mauvaise surprise à l'urgence 

du.Centre hospitalier St-Vincent- 
de-Paul car un peu avant l'aube, 
samedi, des tuyaux ont crevé 
dans le plafond de deux des salles 
servant au fonctionnement nor­
mal de cette section de l’hôpital.

Ce n’est pas que des torrents 
d’eau assez abondants que ce bris 
a .déversés sur le sol mais éga­

lement le plafond des deux salles.
Il restait quand même six sal­

les pour mener à bien les opéra­
tions normales de l'urgence et 
tout ce qu'on avait à espérer pen­
dant que le plombier cernait le 
problème, urgent lui aussi, et que 
des employés d'entretien contrô­
laient les eaux... c’était que la 
journée se passe tranquillement.

• Blessé à la tête et à l'estomac
ROCK-FOREST - Un jeune 

homme a subi de sérieuses bles­
sures à la tête et à l'estomac lors 
d'une embardée survenue sur le 
Chemin Blanchette, à Rock-Fo- 
rest, vers 14h00. samedi.

Benoît Giroux, âge de 19 ans, 
étudiant à l’Université de Sher­
brooke mais domicilié à Outre­

mont, a été transporté au 
CHU.S. où on a dû l’hospitaliser 
devant la nature des blessures.

Après la perte de contrôle et 
l’embardée, le véhicule s’est im­
mobilisé contre un arbre. Les po­
liciers Jean Paquette et Mario 
Laliberté, de Rock-Forest, se 
sont rendus sur les lieux.

• Quelques sorties

SHERBROOKE - Pour les 
pompiers du Service d'incendie 
de la Ville, la fin de semaine se 
résume à quelques sorties pour 
des problèmes prestement réglés. 
Hier vers 16h00. rue Prospect, vé­
rification d’une prise de courant. 
Dans la nuit de dimanche, dans la 
conciergerie du 165 de la rue Can- 
diac, ils ont porté secours à une 
personne prise dans l’ascenseur, 
vers minuit trente. A 01h04, ils se

rendaient rue Fédéral pour un lé­
ger incendie de quelque 1 000 $. à 
savoir du linge enflammé dans un 
logement. La veille, en soirée, au 
67 Cathédrale, on a rétabli le pas­
sage de la fumée dans une che­
minée alors que rue Assomption, 
on épongeait une fuite d’eau. Plus 
tôt, en après-midi, au Carrefour 
de l’Estrie. on a traité cinq gal­
lons d’essence échappés du réser­
voir troué d’une automobile.

comte, on a decide de se rencontrer 
plus d une fois par année.''

M Tessier a pour sa part affirme 
que T on ne pouvait plus se permet­
tre de se conter des histoires mais 
qu’il fallait s'attaquer aux problèmes 
dans un même esprit de concertation, 
travailler sur des projets concrets et 
non seulement symboliques comme le 
dossier de la cartographie: il ne faut 
pas se contenter de ça mais de mul­
tiplier les projets partout en region.’’.

Enfin M. Tardif a qualifié la ren­
contre de positive, a dit que tout ce 
qui devait être traite l'a été et “je 
suis à peu près convaincu que cette 
rencontre va avoir des retombées po­
sitives ". Il a été heureux d’apprendre 
que pas un seul intervenant n'accep­
tait la disparition du comté de Rich­
mond selon le redécoupage des cir­
conscriptions électorales “et quand on 
connaît la crédibilité du CRD, ça 
compte'" a-t-il ajouté.

Quant à M. Bachand il avait filé 
avant que La Tribune n’ait eu le 
temps de l'interroger. D’ailleurs, 
n'eut été le fait que certains députés 
avaient déjà des engagement — ce qui 
ne les a pas empêchés de traiter en 
profondeur chaque question soulevée 
— il est possible que la réunion se fût 
prolongée jusqu’au soir.

En janvier, on sera à même de ju­
ger des retombées.

(Photo La Tribun#)
Les représentants du Conseil régionale de dévelop- la région ont scruté les dossiers régionnaux les plus 
pement (CRD) et les députés lioéraux fédéraux ae imporants.

Le PQ-Estrie et la Loi 105

Un cyclone de protestations...
mais pas de retour de cartes

— Roger LeClerc
SHERBROOKE (psj) — Malgré le cyclone de protestations venant de 

tous les coins du Québec et soufflant vers l’Assemblée nationale à cau­
se notamment de la Loi 105 au sujet des décrets régissant les conditions 
de travail des employés du gouvernement et de la Loi 110, cette derniè­
re haussant le salaire des députés, il semble bien que cette situation 
tendue n’ait, pas engendré de retour de cartes de membre en grand 
nombre et même en petit nombre au PQ-Estrie.

“Je me suis justement renseigné la 
semaine dernière car on avait un exé­
cutif à tenir; j’ai donc pris mes ren­
seignements ici même dans le comté 
puis à Montréal (car on peut retour­
ner la carte directement là-bas) et il 
n'v en a qu’une qui a été retournée 
ici, à Sherbrooke alors qu’à Montréal,

on ne rapporte pas plus de cartes à 
échéance que par les années passées; 
il ne semble pas y avoir de mouve­
ment de contestation de cette nature, 
en tout cas pas dans le comté" de pré­
ciser à La Tribune le président du PQ- 
Estrie. M. Roger LeClerc.

A savoir s’il trouvait le phénomène

surprenant avec tout ce qu’on pouvait 
lire, entendre et devant tous les mou­
vements de protestation, il répond: 
“Surprenant oui, dans un sens, comp­
te tenu des discours syndicaux qu'on 
entend; et dans un autre sens, non, 
car en même temps qu'ils sont syn­
diqués et confrontés à une situation 
difficile, ils sont conscients d’être des 
péquistes et ce serait un peu simpliste 
de renier leur parti politique pour une 
telle raison. On ne renie pas son parti, 
on n’arrête pas d’être péquiste, d’être 
indépendantiste, d’avoir un idéal à 
cause d'une négociation" de conclure 
M. LeClerc.

900 enfants
visités par
le Père Noël 
des pompiers
• 3000 cadeaux distribués

m

wm#’wm#’
(Photo La Tribune) (photo La Tribune)

Le Père Noël a temporairement troqué son traîneau pour un camion Aidé de plusieurs pompiers, le Père Noël a distribués plus de 3000 ca­
de pompiers. deaux et permis à 900 enfants de retrouver le sourire.

SHERBROOKE (psj) — Malgré les temps durs et même, comme le 
dit la chanson, s’il ne faut pas paniquer car le pire s’en vient, le Père 
Noël des pompiers aura pu samedi poser son traîneau tout à côté de 290 
foyers de Sherbrooke, réjouir 900 enfants et leur distribuer quelque 3 
000 cadeaux!

Mission accomplie, aussi éclatante 
que les précédentes, pour les organi­
sateurs de la 42e distribution annuelle 
de jouets de l’Association des pom­
piers de Sherbrooke visant à faire 
scintiller les yeux des enfants de fa­
milles moins favorisées par le sort.

Même si cela tient du miracle d’a­
voir réussi encore une fois, malgré les 
nombreuses sollicitations de toute sor­
te et une situation économique serrée 
au possible, il demeure l'un des rares 
miracles que l'on puisse expliquer: 
générosité de la population, sensibili­
sation poussée des enfants qui veulent 
voir les autres enfants heureux à 
Noël, bénévolat de gars (ou filles) 
comme Jacques Fortier, Jean-Louis

Carrier, son épouse Rolande (l’habil­
leuse de poupées), etc.

Le problème qui se pose quand on 
en nomme quelques-uns c'est qu’on en 
oublie dix fois plus et samedi, la ca­
serne 2 du Service d'incendie de la vil­
le ressemblait à une super-ruche... et 
ça bourdonnait là-dedans et autour.

A 1 extérieur, une quinzaine de ca­
mions de transport attendaient pa­
tiemment qu'on leur remplisse la pan­
se de jouets, faim qui fut vite apaisée 
grâce à une chaîne humaine qui du 
sous-sol de la caserne remontait au 
rez-de-chaussée, dans le temps de le 
dire, des boîtes regorgeant de surpri­
ses.

Après un dîner communautaire, le

Père Noël monté sur la grande échel­
le a ouvert le défilé suivi de ses lu­
tins-camionneurs pour traverser la 
ville d’ouest en est sur la King en 
hommage à la population, pour qu’elle 
constate un peu les effets de sa géné­
rosité... puis on a procédé à la distri­
bution dans les 290 familles.

Une centaine de bénévoles ont par­
ticipé à la distribution de samedi qui 
a nécessité deux longs mois de pré­
paration (cueillette de jouets, triage, 
enquête sur les demandes, prépara­
tion des paquets, etc.). Une huitaine 
de compagnies ont collaboré en met­
tant à la disposition des pompiers des 
camions de livraison alors que les 
conducteurs donnaient de leur temps 
gratuitement. A cet effet, les pom­
piers en ont profité pour honorer la 
brasserie O’Keefe et ses employés, en 
étant à leur 10e participation.

Pour Gérard Manseau, président du 
comité social des pompiers, même si

les sapeurs ne bricolent plus les 
jouets (horaire trop chargé, tenue 
d'inventaire de pièces presque impos­
sible, matière plastique des jouets dif­
ficile à réparer) la distribution an­
nuelle n'a jamais perdu de vue le but 
qui l’a fait naître: “C’est tout simple­
ment de rendre les enfants heureux à 
Noël!" et on sent que les pompiers 
sont fiers de cette oeuvre.

M. Manseau a été particulièrement 
touché par certains dons faits lors de 
la cueillette. Notamment de la part 
des enfants d’une garderie qui avaient 
réservé quelque 20 à 30 jouets neufs 
pour que les autres enfants aient aussi 
du bonheur à Noël. “C’est incroyable 
comme les enfants semblent avoir 
compris, combien ils sont sensibilisés 
aux problèmes que vivent d’autres en­
fants. Et j’en profite également pour 
remercier toute la population, qu’elle 
soit assurée que les jouets sont remis 
entre bonnes mains!"

v
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Deux morts dans une 
violente collision frontale

par Pierre Saint-Jacques
WINDSOR — Pour une femme, âgée de 39 ans et un homme, âgé de 

35 ans, la vie s’est arretée brutalement à trois heures du matin, same­
di, sur l’autoroute 55, trois kilomètres au nord de Windsor; seule, cha­
que victime conduisait une automobile impliquée dans un accident 
d’une rare violence.

Tuées sur le coup, leur corps dé­
mantibulé, les vitirnes ont été identi­
fiées comme étant Monique Maurice, 
domiciliée route 143, a Richmond, et 
Floriant Boucher, de la rue Celanese, 
a Drummondville.

Le seul témoin oculaire est catégo­
rique le véhicule dans lequel prenait 
place M. Bouclier, filant en direction 
nord-sud c’est-a-dire vers Sherbrooke, 
a quitte sa voie pour heurter de plein 
fouet, phares contre phares, le véhi­
cule de Mme Maurice.

Les agents Serge Dubord et Robert 
Montelpare, de la Sûreté du Québec 
(Richmond), ont retenu deux hypothè­
ses apres leur enquête: ou M. Bou­
cher était en état d’ébriété (quand on 
l'a retire de son véhicule, les témoins

ont pu voir une bouteille de biere en­
tre ses jambes et une caisse de 24 
comme compagnon de route sur la 
banquette avant) ou bien il s’est en­
dormi au volant.

Quelle autre hypothèse pourrait-il y 
avoir puisque la route, à cet endroit, 
est fort belle, droite, sans courbe ni 
pente et la chaussée libre de toute 
glace ou neige9

Si la terrible collision ayant trans­
formé les deux automobiles, une Dod­
ge et une Pontiac en accordéon, est 
survenue sur le coup de trois heures, 
ce n'est qu’à 03h25 que les patrouil­
leurs Dubord et IWontelpare étaient 
mis au courant.

Il faut comprendre que le témoin

oculaire — qui a donné un coup de vo­
lant vers l'accotement pour éviter la 
collision frontale car il précédait le 
véhicule de Mme Maurice et se trou­
vait ainsi en plein dans la trajectoire 
du véhicule de M. Boucher — a dû re­
venir a la réalité apres cet épisode 
cauchemardesque, rebrousser che­
min. refaire les trois kilometres le sé­
parant de Windsor, trouver un télé­
phone et alerter les policiers. Il y a 
aussi le fait que sur l’autoroute 55. 
dans ce secteur, cette nuit-là, il y 
avait un trafic de compte-gouttes. On 
comprend mieux le laps de temps en­
tre Laccident et l’appel aux policiers.

Une fois sur les lieux, les patrouil­
leurs ont constaté que les deux con­
ducteurs étaient morts II ne restait 
qu’à alerter le Service d’identité ju­
diciaire qui a dépêché sur place l’a­
gent Normand Grégoire, les ambulan­
ciers Fleury’, le garagiste Jean-Marc 
Allaire (il a fallu la grosse dépanneu­
se pour ouvrir les portières des véhi­
cules soudées par ie choc afin de dé­

gager les corps des victimes ce qui 
fut possible un peu plus d’une heure 
apres l'arrivée des policiers).

Enfin la route imbibée d’huile, d es­
sence et étoilée de milliers d’éclats de 
vitre n’a été libérée des véhicules dé­
molis que vers les cinq heures et tren­
te.

L'agent Rene Côté, responsable des 
communications d la SQ (Estriei, 
s'est également rendu sur les lieux II 
faisait remarquer qu’en l'espace de 
trois mois, sur la portion de l'autorou­
te 55 (un peu avant et après Windsor 
donc sur tout au plus cinq milles de 
longueur ) on en était rendu à six vic­
times et pourtant tout est droit, sans 
courbe et sans pente.

Pendant qu’il tenait ces propos, les 
deux corps étaient acheminés vers le 
Centre hospitalier St-Vincent-de-Paul 
pour le constat officiel des décès. Là 
aussi, on n'en revenait pas de voir l’é­
tat défait des deux cadavres, et on 
ne peut même pas mettre cela sur le 
compte de la mauvaise température

Un point de service du CISC: objectif unanime 
de la population de la zone de Brompton

* SUsi

RICHMOND
Les bijoutiers 
Gemme

LES ENTREPRISES

DENIS BOISVERT
2. rue Queen, 
lennoxville -

Tel 565-1376

RICHMOND (KG) — La plus entière unanimité est faite dans la zone 
de Brompton en vue de l’implantation d’un point de service du Centre 
local de services communautaires (CLSC) de Richmond-Windsor.

Et c’est ce que Mme Micheline 
Roy, de Bromptonville, porte-parole

du groupe present lors de la dernière 
assemblée du conseil d’administration

Une décision difficile pour 
le CLSC Richmond-Windsor

RICHMOND (FG) - Tout en se 
montrant favorable à la demande des 
gens de la zone de Brompton. le direc­
teur gênerai du CLSC Richmond- 
Windsor estime cependant qu’il est 
très difficile de dire si oui et à quel 
moment leurs besoins pourront être 
comblés.

Dans un premier temps, le conseil 
d’administration de l'organisme a as­
suré 1rs représentants de la popula­
tion du secteur qu’un organisateur 
communautaire sera mis à leur dis­
position. afin de compléter le dossier. 
Le tout ressemblerait a l’aide appor­
tée1 aux gens du secteur de Valcourt 
ou. a cet endroit également, on récla­
me un point de service du CLSC.

M Pierre Lalande, directeur géné­
ral de l'organisme, a déjà discuté du 
sujet avec les autorités du Conseil ré­
gional de la santé et des services so­
ciaux (CRSSS' de l’Est rie. “Il se fait

d’ailleurs actuellement un travail à 
l’effet d’identifier les ressources qui 
pourraient être transférées dans d’au 
très territoires ou U n’y en a pas ou 
peu. comme dans la zone de Bromp- 
toii”, a-t-il dit

La demarche se situe aussi dans un 
contexte visant a en venir à offrir des 
services à la grandeur du territoire de 
la municipalité régionale de comté du 
Val St-François En fait, le territoire 
du CLSC épouserait celui de cette 
MRC Mais quand on pense au cas 
de Valcourt, ça pose certaines diffi­
cultés. car cela implique de travailler 
en collaboration avec deux CRSSS”, 
poursuit-il. Incidemment, même si 
Valcourt fait partie de la MRC du Val 
St-François, l'administraion au niveau 
du CRSSS relève de celui de la région 
de Montégéré (Rive-sud de Montréal), 
par le biais de Granby.

MRC du Val St-François

Programme de planning 
familial au printemps

de l’organisme public, tenue à Rich­
mond. a signalé à cette occasion.

A cette fin. un dossier préliminaire 
a été présenté aux administrateurs du 
CLSC. On y fait l’inventaire des res­
sources existantes ainsi que des be­
soins exprimés par le milieu qui. ou­
tre Bromptonville. regroupe les popu­
lations du Canton de Brompton. de 
Stoke et de St-Denis de Brompton.

Selon le document soumis, et pré­
paré en bonne partie grâce aux efforts 
de la Chambre de commerce de 
Bromptonville, il ressort que les res­
sources sont fort limitées dans la zone 
de Brompton, en particulier dans les 
domaines de la santé et des services 
sociaux. Les gens doivent plutôt se dé­
placer à Sherbrooke.

En tait, il n’existe à peu près que 
des services communautaires axés 
surtout sur les activités de loisir. Et 
autant pour les personnes âgées, les 
enfants que l'ensemble de la popula­
tion, les services de type communau­
taire ont été implantés à la suite d’i- 
nitiatives locales.

Quant aux besoins exprimés par les 
gens, ils sont multiples. En santé, on 
parle par exemple de: prenatalité, 
vaccination, prélèvement a la clini­
que. hygiène dentaire. Au niveau des 
besoins en maintien a domicile, on 
élabore sur trois points: aide à domi­

cile, soins à domicile et entretien 
lourd a domicile. On fait aussi état de 
besoins psycho-sociaux: consultation 
individualisée, cours sur les relations 
conjugales, information-jeunesse, 
femmes agissant comme chefs de fa­
mille et cours de pré-retraite. Enfin, 
on dresse une liste de divers services 
au niveau des besoins en organisation 
communautaire: action bénévole, 
comportement alimentaire, coopéra­
tive d'habitation, aide aux personnes 
handicapées, etc.

Les auteurs du rapport ont même 
préparé un projet de budget pour T im­
plantation d’un point de service à 
Bromptonville et de points de chute à 
Stoke et St-Denis de Brompton. fai­
sant état de dépenses de 530,100 $ par 
année.

Selon les reponsables de l'étude, 
l implantation d'un tel point de ser­
vice constitue “l’objectif unanime de 
la population de la zone de Bromp­
ton' On trouve même impensable la 
situation actuelle oû de tels services 
sont absents et ce, compte tenu de la 
population impliquée. Comme il s'agit 
de services essentiels pour lesquels la 
population de l'endroit paie déjà sa 
part par le biais de taxes, “il est 
grand temps que des ressources nous 
soient attribuées pour améliorer le 
mieux-être de nos citoyens”, conclut- 
on.

Préparez-vous 
dès maintenant 
pour la saison 

de la

MOTO
RICHMOND (FG) 
Une première ré­

gionale au niveau des 
centres locaux de 
services communua- 
taires (CLSC) de­
vrait voir le jour 
sans doute au prin­
temps, alors qu'un 
programme de plan­
ning familial sera 
mis en place pour 
desservir la popula­
tion du territoire de 
la municipalité régio­
nale de comté du Val 
St-François.

En effet, depuis 
l’approbation par le 
Conseil régional de la 
santé et des services 
sociaux (CRSSS) de 
l’Est rie d’un budget 
d’opération de 60,500 
$ au CLSC Richmond- 
Windsor, cet organis­
me vient de disposer 
du principe de la for­
mation d’une équipe. 
Quant au contenu 
comme tel du pro­
gramme de planning 
familial, qui dépas­
sera sans doute la 
seule notion de regu­
lation des naissances, 
son elaboration ne 
débutera qu'une fois 
l’équipe constituée, 
vraisemblablement 
en février.

Mais question d’é­
quipe. justement, le 
sujet a fait passable­
ment jaser à l’inté­
rieur même du 
CLSC, où deux posi­
tions s’affrontaient. 
Le conseil d’adminis­
tration de l’organis­
me. à sa dernière as­
semblée. a justement 
discuté très longue­
ment (et parfois du­
rement) du sujet.

Quelques adminis­
trateurs. dont le pré­
sident, Me Jean Cou­
ture (qui a délaissé 
son rôle de président 
pour ce point), s’op­
posaient à l’idée du 
directeur général. M.

Pierre Lalande, de 
transférer un mem­
bre du module psy­
cho-social au nou­
veau service de plan­
ning, de réaméanger 
les budgets et d’en­
gager avec les eco­
nomies réalisées un 
coordonnateur des 
programmes de san­
té. un poste de cadre. 
Etudes à l’appui, les 
dissidents’ faisaient 

valoir que le poste de 
travailleur social, 
comme les autres 
d'ailleurs (médecin 
et infirmière), devait 
être offert à une fem­
me plutôt qu’à un 
homme. On argumen­
ta à l'effet que là où 
de tels services de 
planning familial 
existent, les femmes 
accaparent plus de 90 
pour cent du temps 
des consultations. On 
expliqua egalement 
que le fait de trans­
ferer un membre du 
module psycho-social 
pénalisait un secteur 
d’intervention dont 
les ressources sont 
déjà très limitées et 
ce. d'autant plus que 
la situation socio-eco­
nomique actuelle re­
quiert une attention 
particulière (hausse 
des suicides, problè­
mes familiaux, etc».

Le directeur géné­
ral. toutefois, donna 
l’assurance que les 
postes de médecin et 
d’infirmier seraient 
comblés par des fem­
mes (ainsi qu’une se­
crétaire à l'accueil). 
Il indiqua que la pré­
sence d'un seul hom­
me ne posait pas de 
problème et était 
tout à fait normale, 
compte tenu que des 
hommes se présen­
teraient egalement 
en consultation.

Quant au transfert

de poste permettant 
l’engagement d’un 
cadre, M Lalande l’a 
justifié du fait qu’ou­
tre lui, il n’v a qu’un 
seul autre cadre pour 
le CLSC et ce, pour 
environ bientôt 50 
employes 11 fit va­
loir qu’il s'agissait du 
taux d’encadrement 
le plus bas au Québec 
pour un CLSC et que 
l'engagement d'un 
coordonnateur des 
programmes s’avé­
rait essentiel pour di­
riger les équipés, si­
non les services ris­
quaient d’en souffrir. 
De plus, il assura que 
l'enveloppe budgétai 
re de 60,500 $ servi­
rait exclusivement 
au programme de 
planning.

Et en plus rabais de 20% sur marque 
’Angora”, et 30% sur inventaire 1982 de Brimaco et Bristol.

Poids total 25 pts 
Le diamant central, 
taille Marquise. 14 K.
Valeur S650 SJQQ

Prix Gemme

Prix Gemme

POMPADOUR:
Bouquet de 7 diamants rutilants 

Poids total 15 pts 10 k
Valeur de S375 $275

ANGELIQUE:
Monture moderne sertie de 7 dia­
mants attrayants Poids total 7 pts

Valeur de S199 $1 1Q
Prix Gemme ■ I w

LOUIS XIV:
Cercle étincelant de 7 diamants 
Poids total 25 pts rehaussant cette 
ééaante Dague dhommej *
Valeur S750 Pnx Gemme HÎJÎI

[ Bijouterie Lahaye inc.
70, St-Georges, Windsor 845-3424

J.G. Lampron inc.
217, St-Marcel, Drummondville 472-5222

Bijouterie Boisclair inc.
L 511,1ère Av. (C.P. 209) Asbestos 879-5929

Bijouterie W. Poirier inc.
335, Principale nord, Richmond 826-2330 ^

Ensembles Jacket 
et Pantalon en cuir

marque DROSPO 
Nouveau modèle 83
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Les automobiles impliquées dans la collision sur la route 55 ont été 

transformées en tas ae ferrailles sous la force de l'impact.
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VICTORIAVILLE
vous souhaite de passer un 
merveilleux temps des Fêtes 
et d’entreprendre la nouvelle 
année avec tout le dyna­
misme qui vous caractérise.

Denis Saint-Pierre

Benoît Breton 
conseiller

Roch Gardner 
conseiller

Jacques Archambault, 
conseiller

Gaston üunn 
conseiller
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Gerald Fortier 

conseiller
Gérard Amiot, 
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SUPER SPECIAL 
AVANT LES FETES

Consultez les vrais spécialistes en électronique

Prévost T.V. 
Service sRcCi

10, rue Bibeau, Cookshire, Tél.: 875-3810

SYSTEME DE SON

HITACHI
REGULIER 889S

SPÈCIAL 495 s
• Récepteur SR 200 "
Valeur efficace de 25 watts par canal 
Syntonisation a vecteur MA MF
• Tourne-disque HT 21 ***
Entrainement par courroie, moteur 
CC. bras de lecture léger
• Haut-parleurs HSP 305
Enceinte acoustique â 3 voies - 30 
watts
• Cassette DE 11
Réduction de parasites Dbly NR 
Accepte le ruban métallique large vo 
lumètre
• Meuble LAC 2000 (Option)
Fini simili-noyer 
Porte de vitre et roulettes

Chez Prévost T V. 
vous obtenez plus 

qualité - prix - 
service

T.V. SYLVANiA 20" CX 166

SYLVANIA
499

Requlier 659$
SPECIAL

Garantie complète 40 mois
Châssis Sylvania â transmission intégrale

•
n;a • Réglage des couieirs IT-Mati: de 
Sylvania • • •

avale 5 • Antenne double téiescop
•

«

23 58 H-16 34 P-<8 38 
Garacterisbaues sous reserve de modifica­
tions sans préavis
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Une émission spéciale de Télé-Patrouille •# art

Pleins feux sur le suicide 
Estrie...et comment s'en sortir

rangent tout Dans 95 
. des cas. le temps ar­

range tout
Parlant des ressour­

ces. car il ne faut pas 
que du temps, le Dr Ga­
gne a mis le doigt sur le 
problème aigu en Es- 
trie Nous avons beau­
coup de ressources mais 
il n’y a rien de coordon­
ne et c’est là. le gros

problème On a tout ce 
qui faut mais les gens 
travaillent trop isole­
ment. ”

On a des ressources 
pour stopper l'épidémie 
de suicides en Estrie. il 
faut les utiliser, ne pas 
attendre, souligne-t-on 
dans cette émission qui 
risque de faire bouger 
un tas de gens.

der “Car après un cer­
tain temps, notamment 
des gens rescapés pres­
que par miracle, ils ne 
voient plus la vie de la 
même façon et n’ont 
plus d'idées suicidai-

sophies qui prônent et 
encouragent les gens à 
se suicider, disant que 
c'est du ressort de leur 
liberté et même leur 
montrent comment 

Car les gens que tu as 
aides à s'en sortir vien­
nent toujours te remer­
cier ce qui prouve que 
le coup de main des res­
sources et le temps ar-

par Pierre Saint-Jacques

SHERBROOKE — “On ne veut pas créer de 
panique mais montrer aux gens que ça existe 
le suicide, que c’est une réalité mais qu’il y a 
aussi des ressources et des solutions. Il n’y a 
pas un problème qui n’a pas de solution.”

Il va sans dire que le 
Dr Gagne s'inscrit en 
faux contre ces philo-

Ainsi pas pour “flasher'' mais 
pour montrer avec quel 
soin, quelle minutie on a 
voulu présenter le phé­
nomène du suicide aux 
gens de l’Estrie... et non 
leur “passer” une émis­
sion de sensations.

s exprimait 
l’inspecteur Richard 
Tremblay, de la Sûreté 
municipale de Rock-Fo- 
rest. à propos d’une 
émission spéciale de 
Tele-Patrouille. présen­
tée à l’écran de CKSH- 
TY. mercredi soir, le 22 
décembre, à 21h30.

Une scène de tournage de l'émision spéciale sur le suicide en Estrie

“Nous avons, de pour­
suivre l’inspecteur 
Tremblay, reconstitué 
cinq cas vécus relatant 
la plupart des situations 
courantes, un jeune, in­
compris, qui se pend; 
une femme, séparée, 
qui absorbe une dose 
mortelle de medica­
ments, un homme d'af­
faires en faillite qui se 
suicide à la chasse, un 
alcoolique qui se jette à 
l’eau et enfin... il y aura 
une tentative de suicide 
grâce à l'appel au se­
cours entendu, pris au 
sérieux et à l'interven­
tion des ressources.”

JUSQU'ADr Pierre Gagné
Après la pluie... re­

vient toujours le beau 
temps sera probable­
ment le titre de cette 
émission qui portera sur 
le phénomène du suicide 
en Estrie et hier, c’était 
avant-première pour les 
gens de la presse afin 
d'assurer la divulgation 
du message que l’on 
veut passer.

Cette tentative de sui­
cide symbolise égale­
ment une idée maîtresse 
de l'émission, à savoir 
qu’on peut s'en sortir.

Le Dr Pierre Gagné 
apporte les commentai­
res tout au long de l’é­
mission. Comme il l’a 
expliqué à La Tribune;

ilMff

L'émission est beau­
coup plus qu’un simple 
show télévisé, elle pour­
rait être l’embryon per­
mettant la création d’un 
comité d’étude régional 
sur le phénomène du 
suicide. En Estrie, on 
arrive à près de 50 sui­
cides cette année alors 
que la moyenne provin­
ciale est de 14 ou 15 
pour 100 000 habitants.

RABAIS
Vêtements de ski sélectionnés 
pour hommes et dames
Faites votre choix parmi tout un 
assortiment de costumes et d’anoraks 
de ski de marques réputées telles que 
Topher, White Stag et Pedigree ... dans 
les teintes et modèles les plus à la 
mode cette saison! J
N/ Prix rég. Jf
64.99$ à 169,99$ chacun

Certaines images sont 
dures, choquent mais ne 
sont jamais déplacées.
En quatre mois de tra­
vail où il y a eu tour­
nage et séquences fil­
mées à toutes les semai­
nes, la préparation de 
l'émission a nécessité le 
concours de quelque 200 
personnes dont des gens 
de ressource de grande 
expérience et de grand 
savoir, notamment le 
psychiatre légiste Pier­
re Gagné, le coroner 
Michel Durand et d’au­
tres. Tous ont participé 
bénévolement à l’émis­
sion si bien qu'en comp­
tant les heures utilisées 
et l'équipement prêté 
pour la reconstitution 
des cas, l’émission au­
rait pu engloutir une 
somme de 50 000 $.

Ces détails ne sont

L'inspecteur Richard 
Tremblay

“Le suicide n’est pas 
une maladie mais un 
symptôme; générale­
ment l’idée suicidaire 
peut être le symptôme 
d’une maladie mentale 
sévère (dépression, 
quelqu’un qui entend des 
voix, etc ). Quand on 
peut détecter une ma­
ladie mentale, la guérir, 
le symptôme disparaît.” SPORTECH

MISE AU POINT DES SKIS
Comprend te nettoyage de la 
^emetie. l'aiguisage d&côtés w 
le traitement a la cire chaude

Le psychiatre a ajouté 
qu’en présence d'une 
personne face à un pro­
blème qu elle ne peut 
solutionner, il s’agit de 
gagner du temps, de 
laisser le temps agir et 
de demander à la per­
sonne de laisser le 
temps aux gens de l’ai-

.

Subvention de 
12,783 $ au centre 
des Loisirs de 
Johnville

JOHNVILLE — Dans le cadre des projets de dé­
veloppement communautaire du Canada, le centre 
des Loisirs de Johnville Inc. s’est vu offrir une sub­
vention de 12,783 S qui créera trois nouveaux em­
plois d’une durée de 16 semaines. Ce projet consiste 
à offrir des activités de groupe pour les jeunes de 3 
à 18 ans

Par le biais de ses activités, les animateurs du 
projet se sont fixés une foule d’objectifs pour toutes 
les personnes visées par le programme.

Dans un deuxième temps, la construction d'un 
parc d’amusement pour enfants est envisagée.

JUSQU A 50% RABAIS
Coordonnes sélectionnés 
en tissu molletonné
Dans des modèles originaux 
ou de base, les marques 
offertes comprennent des 
pulls a col ras, des pantalons, 
des shorts et des hauts à fer 
meture glissière 
N/Prlx rég
12,49 S à 44.99 S chacun

Zj /O DE RABAIS
Toutes les guêtres
Parfait pour le ski de fond» En 
nylon imperméable Choix de 
plusieurs modèles
N/Prix rég 
8,99 S a 22,99 S

auvo DE RABAIS
Tous les vêtements detennis
Choisissez parmi une vaste 
sélection de T-shirts, shorts, 
jupes et robes de tennis de 
marques telles que Dorbm,Topher, 
Deuce CourtMD.Colins et Head
N/Prix rég 14,99 S a 34,99 S 
EN SOLDE

WtO de rabais
Knickers de ski de fond
En velours côtelé de coton/ 
polyester imperméable Tailles 
pour hommes et dames 
6 teintes différentes
N/Prix rég. 49.99 S

43/0 RABAIS 
Tous les chandails de ski
Tailles pour hommes, dames 
et juniors, dans des mélanges 
de lame ou 100% laine 
Choisissez soit la marque 
Topher, Gordmi ou Demetre 
N/Prlx rég 
24.99 5 a 79,99 S 
EN SOLDE

Les animateurs invitent les jeunes à s’inscrire 
aux activités en communiquant avec le comité des 
Loisirs de Johnville.

EN SOLDE

Meilleurs voeux de Joie, Santé et 
Bonheur à tous nos clients et amis. 

Nous anticipons le plaisir de vous servir 
à nouveau en 1983.

chacun chacun chacun
;X;> ;
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DEUCE COURT EST UNE MARQUE DE COMMERCE DÉPOSÉE DE COLLEGIATE/ARLINGTON SPORTS, OUTDOOR STORES, UNE DIVISION DE LA SOCIETE DE DETAIL IMASCO INC 
CES PRIX SONT EN VIGUEUR JUSQU A LA FERMETURE LE 24 DECEMBRE, SAUF S IL Y A EPUISEMENT DES STOCKS, NOUS RESERVONS LE DROIT DE LIMITER LES QUANTITÉS.

3050 boulevard 
Portland
Sherbrooke. Que..

ENTREPRENEUR
PAYSAGISTE

Lundi-Mercredi 9:30-5:30 
Jeudi-Vendredi 9:00-9:00 
Samedi 9:00-5:00 
Vendredi Déc. 24 9:00-6:00“Membre de 

l'Association 
Paysage 
Québec" 567-5286

MAURICE BOLDUC
Sktrbrooke. 1071. rue Ouvernay. 563-5524
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Démission du président du de Drummond
UKiMMU.NüuLLL- Se disant “carrément contre le gouvernement 

actuel , le président du Parti Québécois du comté de Drummond, M. 
François Grisé, a démissionné la semaine dernière d’un poste qu’il oc­
cupait depuis plus d’un an et que personne, a l’exécutif actuel, ne veut 
occuper.

Rejoint par La Tribune en fin de se­
maine, M. Grisé a expliqué qu’il ne 
pouvait pas à la fois défendre le Parti 
Québécois a titre de président de

et trois de la fonction publique, les 
discussions tournaient souvent au vi­
naigre sur cette question et, pour M. 
Grisé, la situation est rapidement de­
venue intenable, d’où sa démission.

M Grisé veut ainsi manifester son 
désaccord face au gouvernement du 
Parti Québécois qui vient de décréter 
une baisse de salaire de près de 20 
pour cent pour ses employés et une 
augmentation de la charge de travail 
de 15 pour cent ce qui. selon M. Grisé, 
“est un non-sens".

L'ex-président a dit par ailleurs no­
ter une “colère chez les gens, dans un 
comté traditionnellement calme; ail­
leurs. ils doivent être en maudit”, a-t- 
il déclaré, ajoutant qu’il est très pos-

ainsi trouvé en position de conflit qu’il 
a décidé de régler en démissionnant 
de son poste de président du PQ 
Drummond

sible qu’en janvier différentes mani­
festations s'organisent" pour tenter 
de contrecarrer les décrets gouver­
nementaux.

Bien qu'il ait démissionné de la pré­
sidence du comté, M Grisé n’en de­
meurera pas moins encore membre 
du PQ. faisant remarquer “qu’il faut 
quand même faire la différence entre 
le Parti et le gouvernement actuel, un 
gouvernement, d'affirmer M. Grisé, 
qui va avoir besoin d’une purge".

Quant à l’intérim de la présidence, 
il sera assuré pour une durée d’un 
mois par M. Pierre Turcotte qui. par 
ailleurs, ne voudrait pas occuper ce 
poste pour le restant du mandat nor­
mal. Personne ne veut de ce poste, de 
dire M. Grisé. La présidence sera 
vraisemblablement comblée par dif­
férentes personnes de mois en mois 
jusqu’à une prochaine assemblée gé­
nérale du Parti Québécois de la ré­
gion.

Climat de jalousiecomté et aussi s'élever contre la loi 
105 décrétée dernièrement par le gou­
vernement du Québec. M. Grisé, pro­
fesseur au niveau secondaire, s'est M. Grisé a expliqué a La Tribune 

qu'il note depuis 15 jours un climat 
de jalousie et de haine entre les sec­
teurs privés et publics", un climat 
“créé par les lois 70 et 105 du gouver­
nement du Parti Québécois", de ren­
chérir l'ex-président. Au sein de l'e­
xécutif du PQ Drummond, dont six 
membres sont de l’entreprise privée

Hold-up au centre-ville 
de Victoriaville: au 

moins une arrestationSubvention de 38 650 I 
au Festival mondial de 
Folklore

VICTORIAVILLE- La police de Victoriaville est avare d'infor­
mations sur la vol à main armée qui est survenu dans un magasin 
du centre-ville samedi soir et qui s'est soldé par l'arrestation d’au 
moins un suspect qui, au moment où le crime a été commis, était 
peut-être accompagné d’un ou de plusieurs complices.

C'est du moins ce qu'un porte- Le mobile du vol était vraisem- 
parole de la Sûreté municipale de blablement l'argent et c’est à la 
l’endroit a laissé entendre hier pointe du revolver que le crime a 
après-midi, ajoutant qu’une con- été commis, 
férence de presse était prévue .,
pour ce matin qui en dira plus . en9uete a e*e confiée aux 
long sur ce qui s'est réellement 5°ins 1 agent Perreault de la 
produit, Surete de Victoriaville.

Pour 1 instant, tout ce qu'on La police a, par ailleurs, sou- 
nous répond, c'est: "Pas de dé- ligné que personne n’avait été

DRUMMONDVILLE- Le Festi­
val mondial de Folklore est l’un 
des 44 projets qui ont reçu l’appro­
bation du ministère de l’Emploi et 
Immigration Canada dans le cadre 
des projets de développement 
communautaire, pour le comté de 
Drummond.

Des crédits de 663 349 S ont été 
affectés dans le comté pour ce 
programme qui devrait créer en­

viron 110 emplois. Le Festival 
mondial de Folklore a reçu la plus 
grosse subvention, soit un montant 
de 38 650 S.

Les projets communautaires 
touchés visent l’ensemble de la 
population mais profiteront plus 
particulièrement aux personnes 
handicapées, aux jeunes et aux dé­
favorisés.

(Photo La Tribune par Pierre Rondeau)

Au centre de cette photo, le maire de La Roche-Sur-Yon, M. Jac­
ques Auxiette, photographié lors d'une cérémonie spéciale d'hom­
mage aux morts, le 1er novembre dernier.

50 LOCAUX A TRAVERS LE CANADA
PRIX DE GROS DU A NOTRE 

POUVOIR D’ACHAT

VALEUR ^ 
SPECIALE
Des milliers d'albums et de ru- 
bans scellés à l’usine, mainte 
nant en vente à

suffit*
ou moins

Nouvelle marchandise 
tous las jours.

PRESENTEZ CE COUPON POUR OBTENIR CES SPECIAUX
(Photo La Tribune par Pierre Rondeau)

Dans un café, un dimanche après-midi, "une petite belotte", un jeu de carte typique- 
quelques citoyens du troisième âge qui font ment français.

La Roche-sur-Yon prête à 
accueillir les Drummondvillois Chris d« Burgh Getaway

MEN AT WORK
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Par Jean Lauzon de se familiariser un 
peu avec ces gens qui 
leurs sont jumelés de­
puis maintenant près de 
six mois.

Les deux villes ont 
plusieurs points com­
muns. La population est 
semblable, plus ou 
moins 50 000 habitants. 
L’origine egalement : 
Drummondville a été 
fondée en 1815 à des fins 
agro-militaires. Quant à 
La Hoche-Sur-Yon. Na­
poleon. au début du 
XIXe siècle, en faisait 
un centre militaire éga­
lement. Une importante 
différence toutefois. La 
Roche-Sur-Yon. étant le 
chef-lieu de la Vendee, 
est un centre adminis­
tratif important, d'où 
par exemple l’explica­
tion de son grand nom­
bre d'employés munici­
paux (1 200 personnes) 
ce qui n'est pas encore 
le cas pour Drummond­
ville.

Quoiqu'il en soit, les 
images photographiques 
de Pierre Rondeau, de 
type documentaire so­
cial, ne peuvent quin- 
téresser les Drummond­
villois pour qui ce genre 
d'échanges est souhai­
table pour, comme le di­
sait le maire Philippe 
Bernier, en juillet der­
nier. “concrétiser de fa­
çon nette la volonté bien 
arrêtée de la collecti­
vite drummondvilloise 
de s’ouvrir sur le mon-

nir. “J’ai été très bien 
accueilli" a-t-il confié à 
La Tribune. M. Rondeau 
a même participe à une 
soirée rencontre où tous 
les Yonnais et Ven­
déens, plus de 150 per­
sonnes, qui étaient ve­
nus à Drummondville 
l'été dernier, se réunis­
saient pour commémo­
rer ce voyage dont ils 
ont gardé “un souvenir 
impérissable" peut-on 
lire dans une lettre si­
gnée par M. Roger Bon­
net.

Pierre Rondeau a par 
ailleurs été “désigne, 
lit-on dans cette même 
lettre, comme l’ambas­
sadeur auprès des 
Drummondvillois pour 
témoigner de la chaleur 
entretenue de nos rela­
tions et de l’espoir de 
voir le maximum de fa­
milles faire le voyage 
vers les vieux pays en 
juillet 83". Car, en ef­
fet. on attend les Drum­
mondvillois à La Roche- 
Sur-Yon Pété prochain, 
en plus grand nombre 
possible.

Côté photographie. 
Rondeau en a réalisé 
près de 2 (XX) dont il a 
tiré une exposition de 
120 images qui ont ete 
montrées sur place à la 
tin de son séjour, A 
Drummondville, c’est 
en juillet 83. au centre 
culturel que son exposi­
tion sera montrée Pour 
les Drummondvillois. ce 
sera une bonne occasion

DRUMMONDVILLE- C’est à un véritable 
marathon photographique que s’est livré Pier­
re Rondeau à La Roche-Sur-Yon en novembre 
dernier, alors qu’en dix jours seulement il a 
fait le portrait de cette ville française de la 
Vendée, jumelée à Drummondville depuis le 14 
juillet dernier.

Logé et

mmm
John Cougn Amtncan Fool Donald Fagan Nightfly Mon al work Business a UsualLed Zeppelin Stairway lo Heaven

nourri aux 
frais de la ville, grâce à 
la collaboration étroite 
et suivie de M. Roger 
Bonnet, vice-président 
de l’Association pour les 
échanges internationaux 
et nationaux de La Ro­
che-Sur-Yon, un organis­

me qui n a pas encore 
son équivalent à Drum­
mondville. M Rondeau 
a visité et photographié 
plusieurs milieux so­
ciaux de La Roche-Sur- 
Yon

De son voyage, il gar­
de un excellent souve-
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La préparation du vin. C'est à cet endroit 
qu'a été fabriqué le vin blanc, le Muscadet, 
qui a été offert à la ville de Drummondville 
lors du jumelage de juillet dernier.
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L'usine CCM dans la 
Beauce selon Biron

THETFORD-MLNES - S’il taut en croire les propos du ministre 
de l’Industrie et du Commerce, Rodrigue Biron, l’usine ontariene 
de bicyclettes CCM ne viendra pas s’installer à Thetford-Mines, 
comme pouvaient le laisser croire les propositions de la compa­
gnie thetfordoise Polyaetions.

L'usine CCM viendrait s'instal­
ler à Saint-Georges de Beauce, 
créant ainsi 200 emplois perma­
nents. a révélé samedi à l'Assem­
blée nationale le ministre de l’In­

dustrie et du Commerce Rodrigue 
Biron.

Le ministre a en outre expliqué 
qu’à la suite d'une entente inter­
venue durant la nuit entre le Syn­

dicat des métallos et deux entre­
prises qui ont acheté CCM. il 
était en mesure de garantir que 
les 250 emplois de 1*usine CCM de 
Saint-Jean seraient maintenus.

Les deux entreprises qui ont 
acheté, des liquidateurs, le reste 
des actifs de CCM sont le Procy­
cle de Saint-Georges de Beauce, 
et la Compagnie Sports, de Saint- 
Jean.
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Plusieurs milliers de dollars de dégâts

Entrepôt de papier ravagé par 
un incendie près de Windsor

A 7

WINDSOR tCO - L’incendie d'un 
entrepôt de papier a cause pour plu­
sieurs milliers de dollars de domma­
ges materiels, dans la nuit de samedi 
à dimanche, près de Windsor 

L’entrepôt, fait de structure d'a­
cier, appartient à la compagnie Pa­
piers Grimard de Windsor.

L'entrepôt est situe sur la Rte 143 à 
2 km de Windsor, en direction de 
Bromptonville.

L alerte a été donnée vers lh40. 
dans la nuit de samedi à dimanche, et 
les sapeurs de Windsor ont nus pres­
que 5 heures à circonscrire les flam­
mes

Le premier estime lancé par M Ro­
ger Grimard évalué les dégâts mate­
riels à plus de 50,000$ Des équipe­
ments très dispendieux ont été en­
dommages par les flammes, en par 
ticulier deux camions monte-charge.

un camion de transport, une presse à 
papier ainsi que plusieurs autres ap­
pareils d'utilité et l'isolation

Mais, pour le chef de la brigade des 
incendies de Windsor. M Gerald 
Ayotte. pour qui la cause de 1 incendie 
demeure toujours inconnue, le total 
des dommages matériels pourraient 
s’élever à plus de 100.000$.
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La CSN s'insurge 
contre les directives 
de la CSST

DRUMMONDVILLE- Le conseil central CSN de 
Drummondville dénonce les pratiques actuelles de 
la Commission de la Santé et de la Sécurité du Tra­
vail (CSST) qui, selon le syndicat, “coupe les pres­
tations d'accidents du travail à tous ceux qui sont 
en recherche d'emploi dans le programme de la 
réadaptation sociale s’ils ne font pas la preuve de 
douze recherches d'emploi par mois”.

La CSN estime cette pratique “scandaleuse” et 
la qualifie “non seulement d'injustice mais de folie 
par les temps qui courent”. La CSN s’insurge con­
tre cette pratique qu'elle trouve “cruelle et humi­
liante” et demande le “retrait de ces mesures inac­
ceptables”. La centrale syndicale se demande 
“comment peut-on inventer une telle torture contre 
quelqu'un qui est déjà handicapé par suite d'un ac­
cident de travail ?”

La CSN de Drummondville demande, de plus, à 
tous les syndicats et groupes de personnes qui ap­
puient les travailleurs accidentés de faire pression 
sur la CSST pour que cette directive soit retirée.

Il semblerait, selon M. Jacques Fleurent, vice- 
président du conseil central de Drummondville, que 
la politique de la CSST soit appliquée “plus ou 
moins durement dépendant de la réaction des syn­
dicats et des groupes qui appuient les accidentée- 
s(és).”

Subvention accordée à 
Animation Action Coop

DRUMMONDVILLE (RJ) — Le projet “Anima­
tion Action Coop” présenté par un groupe de ci­
toyens de Drummondville vient de recevoir l’appro­
bation du gouvernement à une demande de subven­
tion faite au ministère de l’Emploi et Immigration.

Le projet bénéficiera d’une subvention de 72,384 
S, répartie sur trois ans, qui aura pour effet de 
créer trois emplois dans le cadre des projets des 
services communautaires.

Le projet, qui permettra le regroupement des 
coopératives d'habitations de la région des Bois- 
Francs pour les gens à faibles revenus, aura pour 
but de sensibiliser la population sur les avantages 
de ces coopératives, de donner des cours et de sus­
citer la création de nouvelles coopératives, ainsi 
que d’améliorer la gestion de celles déjà existantes.

A brûle-pourpoint
Permis de stationnement en vente

Le service de la trésorerie de la Ville de Drum­
mondville désire aviser la population que les permis 
de stationnement annuels pour Tannée 1983 sont pré­
sentement en vente à l’hôtel de ville. Au montant de 
70 S, soit au même qu’en 82, ces permis donnent 
droit de stationner dans tous les parcs publics de 
stationnement. Il est toutefois interdit de stationner 
dans ces endroits au cours de la nuit, soit entre mi­
nuit et 7 heures le matin.

Bureaux fermés

La population drummondvilloise est priée de 
prendre note que les bureaux des divers services 
municipaux seront fermés les 24 décembre et 3 jan­
vier. Il est à noter cependant que la piscine du Cen­
tre Culturel, le Centre Marcel Dionne, l’Olympia 
Yvan Cournoyer, ainsi que le service de la voirie 
demeureront ouverts lors de ces journées selon des 
horaires spéciaux. Le personnel et la direction de la 
Ville de Drummondville profitent aussi de l’occa­
sion pour sohaiter de Joyeuses Fêtes à toute la po­
pulation.

Horaire changé au marché

Durant la période des Fêtes, le marché public a 
également modifié son horaire. Ainsi, il sera ouvert 
les jeudis 23 et 30 décembre, aux heures habituelles. 
L'horaire normal reprendra vendredi le 7 janvier.

Réélu à la présidence

C’est M. Jean-Jacques Dubuc qui occupera à nou­
veau la présidence du comité régional de Radio- 
Québec pour la région Centre du Québec. Associé à 
la régionalisation de Radio-Québec depuis les dé­
buts de cette entreprise d'envergure, M. Dubuc en 
sera à son troisième mandat d'un an à la présiden­
ce. Au comité régional de Radio-Québec, il repré­
sente de plus le secteur des institutions d’enseigne­
ment.

Voeux de Sobriété-Canada

A l’occasion de l’approche de Noël et du Jour de 
l'An, les dirigeants de Sobriété-Canada pour la ré­
gion de Drummondville sont heureux d’offrir à tous 
leurs membres et à la population leurs meilleurs 
voeux de bonheur, de santé et de joie. Ils souhaitent 
particulièrement que la sobriété soit un gage de 
paix et qu’aucun, de quelque nature qu’il soit, ne 
vienne troubler la joie dans les familles et le bon 
ordre dans la société. La direction de Sobriété-Ca­
nada offre aussi ses voeux à tous les organismes so­
ciaux et religieux qui offrent régulièrement leur 
support au mouvement.

Transport Diligence

ganisme Transport Diligence Inc., dont les 
ix sont situés au 1150 de la rue Goupil, désire 
er à toutes les personnes handicapées qu’il of- 
i service de transport à prix très modique, 
personne se croyant admissible à ce service 
aire une demande de carte d'identification en 
nt ou en se rendant à l’édifice La Source. 
>ort Diligence Inc., dont deux véhicules sont 
vice des personnes handicapées, compte pré- 
lent environ 300 usagers.
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Ces patins de c hoix offrent une empeigne en nylon 
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Équipement de hockey 
protecteur CCM
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crosses et masques de hockey CCM
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Patins artistiques exclusifs 
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et filles
N/Prlx rég. 44,99 S et 49,99 $
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(Photo La Tribune)

A l'hôpital d'Youville la joie de Noël résonnait partout

La joie de Noël à d'Youville 
et à la polyvalente Le Phare

SHERBROOKE (psj) — Pour taire sourire, 
réconforter, dire qu’on les aime ou encore 
pour réunir toute une population dans la joie, 
les Noëls communautaires ne manquent pas et 
les raisons non plus. Le dénominateur com­
mun: semer le vent, la joie de Noël!

A l’hôpital d’Youville de Sherbrooke et à la poly­
valente Le Phare du Canton d’Ascot, la joie de Noël 
résonnait partout, hier. La Tribune s’est rendue aux 
deux endroits.

D’abord à Youville, les couloirs de l’hôpital dé­
bordaient de chants de Noël, de musique (accor­
déon, violon, harmonica, etc.) et de clochettes alors 
que six Pères et Mères Noël traînaient à leur suite 
une troupe de joyeux troubadours, en l’occurence 
des bénévoles.

“Aujourd’hui à Youville, c’est notre fête de Noël; 
chaque bénéficiaire (ils sont au nombre de 369) re­
cevra un cadeau de la part de la direction et aussi 
de la part du fonds de Bienfaisance des policiers de 
Sherbrooke; les policiers en remettront une centai­
ne aux moins favorisés tant du côté argent que du 
côté visite” d’expliquer Mme Lise Perreault, res­
ponsable de la thérapie occupationnelle et impli­
quée à fond dans ces festivités.

Les Filles d’Isabelle d’Asbestos ont profité de

l’occasion pour venir gâter les leurs, c’est-à-dire les 
gens de leur région hospitalisés à Youville.

Il s’agit d’une tradition de six ans et ça permet, 
en faisant cette fête le dimanche précédant Noël, 
de faire de la place pour les visiteurs du 25 décem­
bre et cela permet aussi à tous les bénévoles de fra­
terniser ensemble dans un même but: donner tous 
ensemble de la joie aux bénéficiaires.

Canton d’Ascot

Une initiative du comité de loisirs du Canton 
d’Ascot et du mouvement scout les Pionniers (45e 
meute pycogan) a permis d’accueillir à l’agora de 
la polyvalente Le Phare plus de 500 personnes, hier 
après-midi, pour “fêter Noël ensemble, entre gens 
d’une même municipalité et pour rappeler à tous 
les gens le vrai sens de la fête de Noël” de souli­
gner le coordonnateur Marcel Cyr.

Ont collaboré étroitement à l’organisation Michel 
Fortin, responsable, Bertrand Audet, représentant 
des Pionniers et les Optimistes du Canton d’Ascot.

Il y a eu parade de six kilomètres, spectacle 
“Gospel night”, monologue du ventriloque Freddy 
Bureau et enfin, dépouillement d’arbre de Noël 
alors qu’une cinquantaine de prix de présence ont 
été distribués. Tout cela gratuitement. On répétera 
l’expérience.

k

(Photo La Tribune)
Plus de 500 personnes ont fêté Noël ensemble à la polyvalente Le Phare.

Mini-parade de Noël dans
les rues de Fleurimont

f-ec:

Pour amuser les jeunes, trois citoyens de 
Fleurimont ont eu l'idée d'organiser une pa­
rade du Père Noël dans le secteur des rues 
Providence et Caroline, à Fleurimont. C'est 
ainsi que Noël Duquette, René Doyon et 
Alain Couture ont préparé samedi matin une 
voiture tirée par un cneval afin que le Père 
Noël, accompagné de deux clowns et de

deux lutins, salue les enfants du secteur. L'é­
quipage du Père Noël a ainsi sillonné cinq 
rues et salué près de 200 enfants. Cette pa­
rade modeste mais riche en sourires en est à 
sa deuxième année, l'idée ayant germé dans 
l'esprit de MM. Duquette et Doyon, l'an der­
nier.

(Photo La Tribun» par Stéphane Lemire)
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JEANS RAYES
pour elle et lui
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Réflexion inévitable lorsque les résultats sont sur votre bureau et qu’il est trop tard. 

Hommes ou femmes d’affaires, détaillants ou manufacturiers, responsables du marketing 
et de la publicité de votre entreprise, vous vous devez d’obtenir le maximum d’efficacité

pour vos campagnes de publicité.
Afin d’éviter les: “J’AURAIS DONC DÛ”, faites appel à des professionnels.

VAgence de publicité Com-cept inc.
Des professionnels du marketing et de la publicité capables de vous fournir les données 

nécessaires qui orientent de façon claire: produits, services et publicité.
Une équipe de concepteurs, graphistes, illustrateurs et administrateurs qui planifient et

qui produisent des publicités efficaces.
Avez-vous encore les moyens de penser que vous auriez donc dû?

778, rue King ouest Sherbrooke (Québec) J1H 1R7 (819) 563-3838
86153
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EACH

Les articles annonces dans ces pages sont en 
reclame au* supermarches situes dans la ville prin­
cipale de diffusion de ce |Ournal et sa proche ban­
lieue du lundi |usqu a la fermeture lundi prochain 
Il est possible que certains articles particulièrement 
les articles non-alimentaires ne soient pas offerts 
dans tous nos supermarchés ou offerts dans un for 
mat different de celui annoncé Le texte prévaut en 
tout temps Pas de vente au* marchands Nous 
nous reservcns le droit de limiter les quantités II 
se peut egalement que certaines illustrations soient 
prises a titre indicatif seulement et ne correspon­
dent pas eiactement a l article annoncé S* un 
supermarche est a court d un produit annonce 
veuillez demander un bon de garantie de pri* au 
comptoir d information

85958

I

iÉn»

OUVERT TOUS L£S SOIRS POUR MIEUX VOUS SERVIR !
Jusqu au 23 décembre, tous nos supermarches 

sont ouverts jusqu à 21 heures. Profitez-en. 
Vendredi 24 décembre : 

ouvert jusqu à 18h

VALABLE
JUSQU’AU 27 DÉCEMBRE 1983

.60
DINDE
SURGELÉE
FLAMINGO
CATÉGORIE CANADA “A1’ 
5 Kg ET MOINS 
(11 LB ET MOINS)

AnniversairE
* ■ COOPERA’ *£ . ! RÉt PE 0*. 6BEC

038
kg

m

I■
mm

ib

DINDE
SURGELÉE
BUTTERBALL
SWIFT GAINERS

082
kg

JAMBON ^<7/% 1

PRÊT-À-MANGER / U H
AVEC OS . ^
QUART ou DEMI kg 1

168
lb

ÉPAULE DE PORC /%QO J 
FUMÉ C. "1
GENRE PICNIC JEm kg 1

128
f lb

dAeRpRoErTcS 194000
PRODUIT J hg lb
DECONGELE

PORC . JÊHACHE ”2*0 H
PRODUIT kg
DECONGELE________________ __

I8

CATEGORIE CANADA
TOUTES PESANTEURS

A'’

Au temps des Fêtes, 
économisez doublement 

sur l'achat de vos dindes.
Non seulement Steinberg vous offre-t-il des prix 
compétitifs en tout temps, mais y ajoute en plus 

un bon d'alimentation de 2$ pour vous faire
economiser encore plus.

Achetez une dinde de votre choix et vous recevrez 
gratuitement a la caisse un bon d alimentation 

de 2S échangeable dans n’importe lequel de nos 
supermarches lors d'une prochaine commande 
Aucun achat minimum n’est requis mais le bon 

ne peut s apliquer à l âchât exclusif de cigarettes 
ou au développement de films.

Le bon est échangeable jusqu'au 31 janvier 1983.

CANARD
SURGELÉ
CATEGORIE "A”

OIE
SURGELÉE
CATEGORIE 
CANADA ' A'

3061 39
Ib

70-168
kg Ib

mWEHTMW

~(

PATATES 5 5^
SUCRÉESk
PRODUIT 
DES É.-U. 25

ORANGES
SUNKIST NAVEL 
PRODUIT DES É.-U. 
GROSSEUR 113 DOUZAINE

CANNEBERGES
FRAÎCHES
OCEAN SPRAY
VARIÉTÉ LATE HOWELL
PRODUIT DES E.-U
SAC CELLO DE 12 OZ

N'OUBLIEZ PAS DE VOUS PROCURER VOS FRUITS ET 
LEGUMES DE LA SAISON. ENTRE AUTRES :

Artichauts Haricots verts et jaunes - Choux de Bruxelles 
Mini-Carottes - Celeri Brocoli - Champignons - Choux-fleurs 
Poivrons rouges et verts - Endives du Quebec - Tomates 

Tomates Cerises - Avocats - Cresson - Canneberges 
Laitue Iceberg et Romaine - Concombres - Persil 

Pommes Rome et Granny Smith - Raisin Rouge Emperor 
Ribier Noir Alméria d Espagne - Clémentines - Tangerines 
Melon Honey Dew - Ananas - Papayes - Poires Bosc et Anjou 

Pamplemousses blancs et roses - Limettes - Fraises

NOUS AVONS ÉGALEMENT POUR VOUS :
Plantes et fleurs en floraison telles que : 

Poinsetties - Chrysanthèmes - Azalees - Cyclamens 
Houx - Violettes Africaines - Plantes de maison variées 

Paniers de fruits - Noix variées - Dattes - Raisins 
Pruneaux, etc...

m

GATEAU AUX FRUITS 
“DELUXE”
STEINBERG
Cuit lentement dans des 
moules en bois pour mieux 
relever la saveur des 
fruits et des noix 
CARRE 800 g

BUCHE ^
DE NOËL " *
STEINBERG
Remplie de crème de 
nougat - joliment décorée 
avec un riche 
glaçage au beurre.

800 g 500g

fl99 39Q

BISCUITS
SABLÉS
TOUT
BEURRE
STEINBERG
BTE DE 250 g

14

GATEAU AUX FRUITS 
“TOUT BEURRE”
PETITE FLEUR
Un riche melange de fruits 
et de noix combine au gout 
délicat du beurre pour plaire 
aux vrais gourmets.
600 g

GATEAU 
AUX FRUITS 
FESTIN
Le gâteau de ceux 
qui aiment se regaler 
sans trop dépenser
1 35 kg

429
479

PLUM POUDING 
TRADITIONNEL 
PETITE FLEUR
Délicieux servi avec 
une sauce chaude au rhum
450 g

29
GATEAU 
AUX CERISES 
STEINBERG
Parseme de grosses 
cerises juteuses
650 g 359
TARTE AU
“MINCEMEAT
STEINBERG
570 g

169
Notre département LExquis et Petite Fleur vous offre 
une variété complète de pâtisseries joliment décorées pour 
les Fêtes de Noël, gâteaux aux fruits recouverts de pâte 
d'amande et fondant, petits pains frais, vol-au-vent, ainsi 

que différents plateaux de pâtisseries miniatures.

SHAMPOOING
BODY ON TAP 
ORDINAIRE ou 
POUR CHEVEUX 
GRAS
BOUT PRIME DE 550 mL

k

TASSE EN GRES
MOTIF DE FRUITS ou A RAYURES 
10 OZ PIECE OU 
MOTIF STRIE ou DE MAISON. 
BATEAU ou AVION
13 OZ PIECE

■459
FILTRES 
À CAFÉ
STEINBERG
TYPE PANIER 
ou 6 TASSES

POT DE 100 
POT DE 40 99c

MOUSSE 
À RASER
OLD SPICE
BTE DE 300 mL

DESODORISANT 
EN BÂTONNET 
POUR HOMMES
OLD SPICE 
ORDINAIRE ou 
AU MUSC
CONT D€ 75 g

SELS 
DE FRUIT
ENO
BOUT. DE 200 g

949 999 959
BOUILLOIRE
SIFFLANTE

GEMCO VOTRE CHOIX

CAFETIERE 
EN VERRE

GEMCO
5 TASSES

BATONNETS 
À CAFÉ
BTE DE 200

GOBELETS 
DE MOUSSE 
DE PLASTIQUE
T.V.
POT DE 51

1 09

99
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C. Bain mousseux Barbie '. Une baignoire 
luxueuse avec douche massage, coiffeuse, 
brosse et peigne Poupée non comprise

Epargne

îâ&i&È:

Stylo-montre 5-fonctions. 3 1/2chif 
fres LCD Fini acier brosse Boîte 
cadeau Ord. 8.99

Epargiw;

l\ * f
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Prix en vigueur du lundi 20 décembre au vendredi 24 décembre 1982 Tous les prix ordinaires indiques sont ceux de Miracle Mart.

Etirez votre dollar tout en achetant des 
cadeaux de qualité! Vous trouverez une foule 
d’autres occasions de Noël à votre magasin 
Miracle Mart.

Poupée petits pas "... elle pousse sur sa 
poussette tout en se dandinant Pile non 
requise

Épargne:$ 
jusqu’à

Piste de course 
Dukes of Hazard .

Piste de course élec­
trique 13 6". à fentes. 
Avec voiture de sheriff 
à lumières clignotan­
tes et Dodge Charger 
"General Lee" Pour 
8 ans et plus

Aventures 
avec poupée 
Sindv!

Poupee

Sindy portant le costume authenti­
que de ( Ouest Ord. 9.99.........................................7.99
Cheval de Sindy. avec selle anglaise ou western” Piè­
ces mobiles Ord. 14.99 9.99
Remorque pour cheval de Sindy. Avec rampe d accès
abattante Ord. 24.99 .............................................  17.99
Vêtements pour Sindy. Grand choix 2.49 ch.
Trousse d accessoires 40 pièces. 1.99

IRW1N

B. Poupee western Barbie ... avec 
estampe pour sa signature Pesez-lui 
sur le dos. elle fera un clin d’oeil.

A. Reve d or de Barbie. Un ensemble 
de beauté complet avec un fer à friser

Comblez-la de bijoux à Noël! Choisissez parmi des ensem­
bles de 3 paires de boucles d’oreilles ou des ensembles- 
cadeaux pendentif et boucles d’oreilles en pierres véritables: 
opale, jade, oeil de tigre, onyx, rubis, saphir, ivoire et cristal. 
Boîte-cadeau en velours.

Piano

(Piano électronique de Barbie. Votre 
'enfant pourra aussi faire de la belle musi­
que 21 touches blanches fonctionnent 
vraiment. Requiert une pile 9-volts (non 
comprise)

Délicate broche en forme de rose.
Ton or ou avec pétales rouges Boîte 
cadeau et carte de souhait assortie

Le jeu de Rubik. 7 ans et plus
L Étoile d Alexandre, un casse-tète à 3
dimensions

iiÜÜliLHJ:

v"" ♦Figurines
Fraisinette

A. Poupee Fraisinette et ses 
amis avec leurs animaux 
préférés
B. Les "vilains” du pays de 
Fraisinette: Taquin Tartineur et 
Violette Vilaine
Ord. 17.99 12.99 Ch.

La montre-radio...du nouveau auWIcaclelManl Montre 
“Tekron" au quartz et radio AM. Afficnagetg&D de 6 chiffres. 
Indique les heures, les minutes, les secondes ou le jour et la 
date. Écouteurs avec contrôle du volume. Étui et courroie en 
résine noire Garantie 1 an (à l'exception des piles).

Ord. 39.99 C. Tricycle Fraisinette 7.99

Des idées~cadeaux pour vos 
achats de dernière minute!

4a notr# (Man m«aa-aa-côt#

Satisfaction garant»# ou 
arg#nt rem»# avac I# aounre

HEURES D'OUVERTURE DE NOËL DU 9 AU 23 DÉCEMBRE
Ouvert jusqu'à 21 h du lundi au samedi. Le 24 décembre, tous les magasins ouverts jusqu'à 18 h.

Place Belvédère et Galt, Sherbrooke, Québec 85970


